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1. INTRODUCTION

L’hébreu moderne, qui est la langue actuellement parlée en Israël, a connu un processus unique dans l’histoire des
langues du monde : sa renaissance comme langue parlée, après avoir été pendant dix-sept siècles une langue écrite,
dont l’usage oral était réservé à la vie religieuse, à l’enseignement et à la liturgie (pour la communication quoti-
dienne, les Juifs employaient la langue vernaculaire du pays où ils étaient installés). Certes, pendant toute cette pé-
riode, l’hébreu n’avait jamais disparu : mais faire revivre comme langue vivante ce qui était considéré comme une
langue sacrée, réussir à en faire la langue maternelle de centaines de milliers de locuteurs, une langue moderne qui
possède un argot en pleine évolution, un vocabulaire scientifique et technique chaque jour plus étendu, cela ne s’était
jamais vu. Il en résulte que cet hébreu israélien n’entretient pas avec les couches successives de son passé (hébreu
biblique, rabbinique, médiéval) les mêmes relations que les langues dont l’état contemporain résulte d’une évolu-
tion continue.
Lorsqu’il a fallu trouver des mots nouveaux pour exprimer les réalités contemporaines, on a puisé dans toutes les
couches de l’hébreu “ classique ” : Bible (un corpus littéraire comprenant des textes d’époques variées, entre le
XIIème et le IIème siècles avant notre ère), Mishna (hébreu parlé entre le IIème siècle avant notre ère et l’an 200),
textes médiévaux.
C’est pourquoi, même si sur le plan de la phonologie et de la syntaxe, l’hébreu israélien s’est largement éloigné de
l’hébreu classique, la réactivation de termes anciens et le maintien de la structure morphologique (liée à la constitu-
tion en racines / schèmes) permettent d’affirmer l’unité de la langue à travers sa longue histoire. Le caractère spéci-
fique de cette dernière fait que la notion d’héritage classique y est particulièrement prégnante et que, même si l’on
enseigne uniquement la langue contemporaine dans les deux premières années de collège, on ne peut faire abstrac-
tion de la civilisation plurimillénaire qu’elle véhicule.
Les élèves qui abordent l’apprentissage de l’hébreu en quatrième se trouvent confrontés à une langue dont les struc-
tures diffèrent de celles de leur langue maternelle aussi bien que de celles de langue vivante 1 commencée en sixiè-
me. En effet, l’hébreu, qui appartient à la famille des langues sémitiques se lit et s’écrit de droite à gauche, avec un
système de signes entièrement nouveau pour les élèves : caractères imprimés pour la lecture et caractères cursifs
pour l’écriture. De plus, l’hébreu étant une langue consonantique, les signes diacritiques dits de vocalisation ne sont
en principe pas notés, exception faite pour la Bible et les textes poétiques.
Par ailleurs, le professeur constate souvent que le niveau des connaissances linguistiques et culturelles des élèves de
quatrième est variable. Certains sont de vrais débutants ; d’autres ont commencé l’apprentissage de l’hébreu dans
un contexte religieux et savent lire couramment, sans toutefois être capables de s’exprimer ; d’autres encore se sont
familiarisés avec la langue lors de séjours en Israël et sont à même de tenir une conversation simple, mais ne savent
ni lire ni écrire. L’enseignant devra prendre en compte l’hétérogénéité de sa classe et adapter son enseignement aux
différentes situations.
Peu de phonèmes apparaissent en transcription dans les pages ci-après. Les équivalences choisies sont les
suivantes :

2. OBJECTIFS

Les objectifs disciplinaires, bien que spécifiques, devront dans la mesure du possible tenir compte des objectifs gé-
néraux. Ils devront être bien adaptés aux capacités aux capacités, aux besoins et aux centres d’intérêt des élèves. Ils
sont au nombre de trois :
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2.1 Objectif de communication

Il s’agit d’acquérir une maîtrise relative de la langue parlée et écrite, qu’il s’agisse de compréhension ou d’expression.
Cet objectif est défini essentiellement par quatre compétences que l’élève devra acquérir :
2.1.1 Compréhension et expression orales
L’élève doit être à même de comprendre un document sonore très court, tout d’abord un dialogue, puis un texte discursif simple. La maî-
trise de la compréhension orale dépend tout d’abord d’une bonne identification des sons de la langue. L’élève devra donc être capable
d’identifier et de prononcer correctement tous les phonèmes existant en hébreu en insistant sur ceux qui n’ont pas de correspondant en
français comme le /kh/. La prononciation adoptée sera celle de l’hébreu israélien : on tiendra compte du fait que certains phonèmes pré-
sentent plusieurs réalisations sonores possibles (le heth, le resh par exemple). Toutefois on évitera de reconstituer artificiellement la pro-
nonciation dite sépharade.
Une connaissance suffisante de la grammaire est indispensable pour l’analyse du document sonore ainsi qu’une bonne maîtrise de l’écrit
sans laquelle de nombreuses erreurs peuvent être commises (confusion de racines homophones...). Un entraînement régulier à l’aide de
divers documents, authentiques ou adaptés, enregistrés par des locuteurs israéliens, aidera l’élève à acquérir cette compétence.
L’expression orale se limitera au cours de cette première année d’apprentissage, à la formulation des phrases simples. Dans un pre-
mier temps, il sera demandé à l’élève de répondre à des questions portant soit sur sa vie quotidienne, soit sur un document sonore, ico-
nographique ou écrit. Dans un deuxième temps, on pourra lui demander de produire un énoncé oral comportant plusieurs phrases en
relation avec un thème étudié en classe.
2.1.2 Compréhension de texte et expression écrite
Ces deux compétences sont conditionnées par l’apprentissage de l’alphabet. En effet, l’élève doit maîtriser le plus rapidement pos-
sible le déchiffrage des lettres          carrées d’une part, et l’écriture cursive d’autre part, afin que la méconnaissance de cet outil que
constitue l’alphabet ne soit pas un obstacle à l’acquisition de la langue proprement dite.
La compréhension de l’écrit dépend, tout d’abord, de la capacité de l’élève à déchiffrer un texte. Il conviendra d’entraîner l’élève à li-
re des textes vocalisés et non vocalisés en lui fournissant les éléments nécessaires à cet exercice. Il devra ainsi apprendre à repérer dif-
férents schèmes, les mots-outils, les éléments grammaticaux qui lui permettront de comprendre un document écrit. Il est certain que
la connaissance de la grammaire hébraïque constitue un des fondements essentiels de la maîtrise de la lecture.
Les productions écrites demandées à l’élève en classe de quatrième seront très modestes : il s’agira la plupart du temps, d’exercices
contraints ou d’expression semi-guidée. Ces productions ne devront pas dépasser une dizaine de lignes pour un dialogue et cinq lignes
pour un texte discursif.
Bien que présentées séparément, il est évident que ces compétences sont interdépendantes et que l’acquisition des unes et des autres
se fait simultanément.

2.2 Objectif culturel

Il recouvre à la fois la connaissance de la civilisation d’Israël et celle des cultures véhiculées par la langue hébraïque. L’objectif en clas-
se de 4e est à la fois de faire découvrir à l’élève la civilisation d’Israël et les grandes traditions du judaïsme et de l’initier à des phéno-
mènes socioculturels. Ainsi pourra-t-il appréhender le mieux possible les réalités du pays dont il étudie la langue et acquérir des savoir-
faire indispensables à une communication interculturelle.
Par ailleurs, l’enseignant peut aborder, en fonction de l’actualité, des thèmes qui ne sont pas mentionnés dans le programme. Dans la
mesure du possible, il multipliera les ponts entre enseignement de la langue et de la civilisation. Il pourra également exploiter toutes
les possibilités d’études interdisciplinaires qui se présenteront à lui.

2.3 Objectif de réflexion sur la langue

Il s’agit d’amener l’élève à une réflexion élémentaire sur la langue hébraïque doublée d’une réflexion sur sa propre langue. Cette ré-
flexion parait indispensable dans le cas de l’apprentissage d’une langue étrangère aussi distante de la langue maternelle de l’élève. El-
le permet l’appropriation des mécanismes de la langue et leur utilisation en des circonstances diverses à la différence d’automatismes
acquis par une pratique de l’écrit et de l’oral dénuée de toute réflexion. Ainsi l’élève aura-t-il une vision globale et cohérente de certains
phénomènes linguistiques de l’hébreu. La comparaison des systèmes linguistiques du français et de l’hébreu facilitera la mise en pla-
ce de nouveaux repères nécessaires à l’acquisition de structures n’ayant pas d’équivalent dans la langue maternelle.
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3.4.4. Approche socio-culturelle
Spécificité de la vie quotidienne israélienne : habitudes vestimentaires, nourriture, habitat,
relations sociales.
Vie scolaire des adolescents israéliens, distractions.
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On évoquera, à partir d’exemples concrets, les problèmes linguistiques qu’a pu poser la
renaissance de la langue, notamment en matière de création de mots nouveaux : réactivation de

racines bibliques , emprunts , calques ), etc.
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3.3.4. Introduction aux textes littéraires anciens
Composition de la Bible (24 livres).
Date et rédaction du Talmud.


